
FEUILLE PAROISSIALE FEVRIER 2023 

 

Buzet – Floreffe – Sovimont 

 

 

Les siècles ont beau se succéder, les bons vieux péchés d’antan restent d’actualité 

et gardent une éternelle jeunesse. 

Avarice, paresse, gourmandise, orgueil, luxure, envie et colère… Les anciens 

reconnaîtront les sept péchés capitaux, tels qu’enseignés par le catéchisme de leur enfance. Le monde a 

bien changé, mais force est de constater que ces bons vieux péchés restent d’actualité et gardent une 

éternelle jeunesse. Si parfois ils parasitent l’âme en solitaire, c’est souvent associés à d’autres qu’ils 

pourrissent une vie. Existe ainsi un binôme dont les affaires fleurissent : il s’agit du couple infernal, né des 

amours entre l’envie et la colère. 

L’envie – aussi appelée "jalousie" – est un sentiment quasi universel, qui consiste à prendre ombrage de ce 

que l’autre a et dont je me sens privé. Ce n’est pas tant ce qui lui manque qui ronge l’envieux, mais bien le 

fait que son voisin – lui – le posséderait. Ce péché est d’autant plus puissant, qu’il est presque toujours 

honteux. Il est, en effet, très rare que l’envieux reconnaisse qu’il est rongé par la jalousie… Son vice ne 

l’en dominera que davantage. L’individualisme narcissique que notre société cultive depuis deux siècles, 

ne fait qu’attiser la rivalité mimétique qui consume le regard de l’envieux. L’enfant-roi ne tolère pas que 

son voisin ait un hochet qui lui échappe. Il fera donc tout pour le lui prendre, ou pour le casser. 

La colère est ce feu qui nous met hors de nous-mêmes. S’il existe de saintes colères, mues par un 

authentique désir de justice, le vice de la colère est nourri par le sentiment tronqué de subir une injustice. 

Alors, l’ego se met en rage et les pensées se font violentes. Les promesses d’un accès sans limite à 

l’abondance matérielle dont la société de consommation nous a gavées, se sont avérées vaines. La 

croissance économique patine, l’environnement s’effondre et les générations montantes vivent moins bien 

que leurs parents. Alors couve une colère qui s’exprime sous toutes les bannières, allant de la droite 

identitaire jusqu’à la gauche victimaire. Chacun s’indigne et bave sa rage. Il suffit de faire un petit tour sur 

les réseaux sociaux pour s’en convaincre. 

Quand la colère attise l’envie et que l’envie nourrit la colère, advient un double vice qui pollue l’âme au 

carré. Prenons le président russe, pétri de colère devant la perte de grandeur de son pays et envieux d’un 

Occident, qu’il n’en hait que davantage. La suite est connue… Je pense aussi à un ami à la générosité 

héroïque, parti au loin pour aider un peuple démuni. Il découvre que, sur place, d’aucuns manigancent pour 

saboter son œuvre, car ils ne lui pardonnent pas le bien qu’il leur fait, par jalousie pour son zèle et colère 

devant leur précarité. C’est aussi ce satané binôme qui fait en sorte que l’ennemi à abattre est souvent celui 

qui me ressemble, bien plus que celui auquel tout m’oppose. D’où les guerres fratricides entre factions 

marxistes, phalanges fascistes et autres. Ce prochain, si proche, qui me fait de l’ombre et que je jalouse, 

une noire colère me presse à l’abattre par le verbe, la plume ou le couteau. Ainsi aussi, dans la planète 

catholique, les attaques les plus insidieuses ne viennent pas d’anticléricaux fanatiques, mais bien de zélés 

fidèles se croyant "plus catholiques que le pape". En colère de ne pas vivre dans l’Église de leurs rêves et 

envieux envers ceux qui en portent le fardeau, ceux-là troquent l’élan missionnaire pour un rejet suicidaire 

de l’Église réelle. Emmurés dans leurs reproches, ils "filtrent le moustique et avalent le chameau" (Matthieu 

23, 24). 

Face au cancer de l’envie et de la colère, la démarche synodale voulue par notre Pape dans l’Église, peut se 

révéler un puissant antidote. “Synode” signifie en grec : “marcher ensemble”, soit d’apprendre à se parler 

et à s’écouter. Rien de tel pour éteindre le feu de la colère et briser le poison de l’envie, que de discerner 

ensemble ce que l’Esprit murmure à Son Église. 

Eric de Beukelaer dans La Libre Belgique du 14/11/2022 



FEVRIER  2023 

 

di 05 A Sovimont, bénédiction des cierges de la chandeleur 

  au cours de la célébration dominicale. 

 

ma 07 A 20h00, conseil paroissial à la salle Abbé Daiche. 

 

di 19 A Sovimont, célébrations avec les confirmands. 

 

me 22 Début du Carême 

 

di 26 Distribution des cendres lors des célébrations dominicales 

 

 

 

Salle paroissiale 

   

A partir du 1er février 2023, les prix de location de la salle paroissiale sont modifiés. 

Celle-ci est gérée par Christine et Georges Vandevorst. 

Pour les contacter : tél. 081 44 41 15 (entre 19 et 20h30) 

 

TARIF : 

 

140€ pour une journée avec remise des clés avant 18h00 ; 

200€ pour une journée avec soirée et remise des clés le lendemain avant 14h00 ; 

300€ pour tout un week-end avec remise des clés le dimanche avant 20h00 ; 

35€ pour la location de la vaisselle ; 

12€ de l’heure pour une réunion ou un cours. 

 

Paiement : 

50€ à la signature du contrat et le reste pour la veille de la location au plus tard. 

A la prise des clés, une caution de 120€ est demandée ; elle sera remise si tout a été remis en ordre et 

nettoyé à l’eau et au savon. 

❤ 

Seigneur, reçois ma prière en ces jours d’hiver pour tous ceux qui souffrent du froid. Les sans-abri, les gens 

dont les pays enneigés sont en guerre, les pauvres mal logés, les oubliés, les malades, les personnes âgées 

et tous les autres.  

Puissent-ils trouver un peu de chaleur pour se réconforter et un manteau d’espérance pour résister aux 

températures trop basses. 

Isabelle Leseigneur 

 

 

Conseil paroissial du 10 janvier 2023 

 

 

1. Retour sur le mois écoulé 

 

A Buzet, la célébration du 24 décembre, veille de Noël, a accueilli une soixantaine de personnes et très 

peu le jour de Noël. 

A Sovimont, une bonne quarantaine de personnes se sont partagées entre la messe de minuit et la messe 

du jour. 

Pour le repas interculturel, plus de dons que de vivres ont été rassemblés et quarante colis ont été offerts. 

 

 



2. La chapelle de Floreffe 

 

Suite au refus du chanoine Rochette, président du B.A.S. (évêché), d’occuper la chapelle de Floreffe pour 

les célébrations  de la paroisse, le Conseil paroissial lui a envoyé des propositions constructives par lettre 

ainsi qu’à  Monseigneur Warin. Ni l’un, ni l’autre n’ont répondu. 

Une paroissienne a également effectué une démarche semblable à titre personnel. 

Face au silence de la hiérarchie épiscopale qui semble ignorer les laïcs, les participants envisagent 

d’autres actions : inviter Monseigneur Warin (ou l’abbé Rochette) lors d’un futur conseil paroissial, 

présenter la situation par voie de presse, organiser une manifestation, …. 

Chacun est déçu de l’attitude de l’évêché surtout quand on lit les suggestions émises par le Synode (voir 

plus loin). A suivre ! 

 

3. Les comptes 2022 

 

Ceux-ci sont présentés par le trésorier des Oeuvres paroissiales et reflètent un statu quo par rapport à 

l’année précédente. 

Les locations de la salle paroissiale ont repris.  

Les toilettes PMR sont terminées.  

Le coût de la feuille paroissiale a été de 2216 € et la participation généreuse reçue a été de 1167 €. Il a 

fallu trouver 1000 €. 

 

4. Les locations de la salle paroissiale 

 

Comme de nouvelles toilettes existent au rez-de-chaussée, l’accès à l’étage ne sera plus permis.  

Le prix des locations a été modifié. (voir plus loin). 

 

5. Le suivi du Synode 

 

En juin 2021, comme de nombreux groupes chrétiens dans le monde, le conseil paroissial a rédigé des 

propositions pour la vie de l’Église dans l’avenir. 

Ces propositions ont été synthétisée par diocèse, puis par pays et enfin au Vatican. 

Un document de travail « Elargis l’espace de ta tente » a été rédigé et est téléchargeable, il suffit d’écrire 

l’intitulé sur le moteur de recherche. 

Dans son chapitre 3, il présente cinq grandes propositions : 

- l’église de demain devra pouvoir écouter sans juger ; 

- l’engagement et la participation des laïcs à la vie de l’église devront évoluer ; 

- la participation des femmes devra être repensée ; 

- la mise en place de structures participatives à tous les niveaux devra être possible ; 

- des liturgies participatives devront être vécues. 

 

6. Divers 

 

Différentes collectes diocésaines ont été retenues. 

La date des Confirmations sera annoncée dans le prochain bulletin communal. 

Les carmélites offrent les chaises de leur chapelle à la Paroisse. 

Grand merci. A corriger dans la FP précédente : le barbecue des trois paroisses. 

 

Prochain conseil paroissial : 

Le mardi 07 février à 20h00 à la salle paroissiale. 

Chacun/chacune y est invité. 

- la campagne de Carême 

- les retours sur la lecture de « Elargis ta tente » 

- la chapelle, l’église de Floreffe 

- le site des paroisses 



Elargis l’espace de ta tente 

 

Quelques extraits du chapitre 3 

 

Au lieu de nous comporter comme des gardiens essayant d’exclure les autres de la table, nous devons faire 

davantage pour nous assurer que les gens savent que chacun peut trouver une place et un foyer ici. 

(remarque d’un groupe paroissial des États-Unis)  

Les gens demandent que l’Église soit un refuge pour les personnes blessées et brisées, et non une institution 

pour les parfaits. Ils veulent que l’Église rencontre les gens là où ils sont, qu’elle marche avec eux plutôt 

que de les juger, et qu’elle établisse de vraies relations faites de bienveillance et d’authenticité, et non d’un 

sentiment de supériorité. (CE USA)  

Le monde a besoin d’une “Église en sortie”, qui rejette la division entre croyants et non-croyants, qui 

tourne son regard vers l’humanité et lui offre, plutôt qu’une doctrine ou une stratégie, une expérience de 

salut, un “don du don” qui répond au cri de l’humanité et de la nature. (CE Portugal)  

Notre Église n’est pas appelée à la confrontation, mais au dialogue et à la coopération à tous les niveaux. 

(Église catholique arménienne)  

La communauté [...] doit prendre davantage en compte la diversité, les aspirations et besoins et la manière 

de vivre la foi. L’Église universelle doit rester la garante de l’unité, mais les diocèses peuvent inculturer la 

foi localement : une décentralisation est nécessaire. (Archidiocèse de Luxembourg)  

De nombreux groupes souhaitent une plus grande participation des laïcs, mais la marge de manœuvre n’est 

pas claire, quelles sont les tâches concrètes que peuvent accomplir les laïcs et comment la responsabilité 

des baptisés doit-elle être envisagée par rapport à celle du curé ? (CE Belgique)  

Toutes les contributions reçues parlent des célébrations comme d’espaces qui peuvent offrir une 

inspiration et une aide pour vivre la foi dans la vie personnelle, familiale et professionnelle, dans le 

quartier et dans la communauté elle-même. (CE Uruguay)  

HUMOUR 

 
Kroll dans Le Soir du 02/01/2023 

 

CERCLE HORTICOLE FLOREFFE 

 

Le samedi 18 février 2023 à 16h  

au Centre culturel – chemin privé à Franière 

Conférence « Je mange, donc je suis» par Ghislaine LOMBA 

Renseignements : BERT Daniel  0497 762454 



La crèche à l’église de Sovimont 

   
 

La Saint-Vincent à Sovimont 

 

 

Renseignements sur la vie de nos paroisses : 

 

 site : http://fpfloreffe.blogspot.com/p/accueil_15.html 

 tel :   0491/527304 

 paroisses-flo-buz-sov@outlook.com 

 

 

Prochaine feuille paroissiale : le dimanche 26 février 2023 

 


